
 

 

Le 28 juillet, 2025 
 
L’honorable Sylvia Jones 
Ministre de la santé et vice-première ministre 
Ministère de la Santé 
5e étage 
777 rue Bay 
Toronto, ON M7A 2J3 
 
Objet : Intégration des sages-femmes dans la création du Centre de planification des 
services de santé en français  
 
Chère Madame la Ministre, 
 
L’Ordre des sages-femmes de l’Ontario applaudit chaleureusement l’annonce récente du 
gouvernement concernant la création d’un Centre de planification des services de santé en 
français. Cette initiative est essentielle pour promouvoir l’accessibilité, l’équité et la 
sécurité des soins de santé pour les communautés francophones de l’Ontario.  
 
Nous sommes pleinement engagés à soutenir cette démarche, tout en nous sentant dans 
l’obligation de signaler certains enjeux critiques qui, s’ils ne sont pas abordés dès le 
départ, pourraient compromettre l’impact et la pérennité de ce projet ambitieux. 
 
Cadre légal et politique 
En vertu du Code des professions de la santé de la Loi de 1991 sur les professions de la 
santé règlementées, l’Ordre partage avec le gouvernement la responsabilité d’assurer un 
accès équitable à des sages-femmes qualifiées et compétentes. Par ailleurs, la Loi sur les 
services en français impose à la province l’obligation de garantir la prestation de services 
de santé en français dans 27 régions désignées. Il est donc impératif que la planification 
des soins de santé en français inclue de façon explicite la profession de sage-femme. 
 
Contexte actuel préoccupant 
La réalité sur le terrain est alarmante : nous faisons face à une pénurie croissante de 
sages-femmes en général, et cette situation est encore plus marquée chez les sages-
femmes francophones. Depuis la fermeture du programme de formation à l’Université 
Laurentienne il y a maintenant quatre ans, aucun parcours clair n’a été rétabli en Ontario 
pour former ou inscrire de nouvelles sages-femmes francophones. De plus, il n’existe 
aucun parcours d’inscription spécifique pour les sages femmes francophones formées à 
l’étranger qui souhaitent s’établir en Ontario. 
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Les sages-femmes francophones actuellement en exercice assument seules la charge du 
mentorat, de l’orientation du nouveau personnel et de la planification de la relève, tout en 
continuant l’offre de soins aux communautés francophones, qui sont déjà confrontées à 
une pénurie inquiétante de professionnels de la santé. Cette situation est insoutenable à 
long terme. 
 
Enjeux pour la sécurité du public et l’accès aux soins 
Dans le domaine des prestataires de soins primaires, la langue constitue un facteur 
déterminant en matière de qualité et de sécurité. Une communication inadéquate peut 
compromettre la compréhension, la confiance et la dignité des personnes recevant les 
soins. Si aucune action n’est prise, le manque de relève mènera à une diminution de 
l’accès aux soins culturellement et linguistiquement appropriés pour les communautés 
francophones. 
 
Ce vide obligera d'autres prestataires de soins primaires (médecins de famille ou les 
spécialistes en obstétrique) à combler le manque, ou contraindra les personnes 
francophones à recevoir des soins en anglais, ce qui pourrait mettre leur sécurité et leur 
bien-être en péril. Or, même dans ce scénario, le nombre de médecins disponibles ne 
suffit pas à répondre à la demande, et les sages-femmes sont les spécialistes des 
grossesses et des accouchements à faible risque. Leur rôle est essentiel dans le système de 
santé et ne peuvent être remplacées ni intégrées de manière interchangeable dans les 
plans de soins. 
 
Il est également important de noter que les enjeux spécifiques aux francophones ont trop 
souvent été dilués dans des approches générales de bilinguisme ou d’équité. Or, il s’agit 
ici d’un défi distinct qui requiert des solutions ciblées. Le non-respect progressif de 
l’accès aux soins en français pourrait également entraîner des contestations juridiques, 
notamment fondées sur la Charte. 
 
Recommandations pour une inclusion concrète 
Nous recommandons que l’Ordre des sages-femmes de l’Ontario soit formellement inclus 
dans la gouvernance et les travaux de développement du Centre. En tant qu’organisme de 
réglementation de la profession de sage-femme, nous jouons un rôle essentiel pour 
assurer des soins sécuritaires et de qualité, adaptés aux besoins des communautés 
francophones. La profession de sage-femme joue un rôle essentiel dans l’accès aux soins 
primaires, en particulier pour les clientèles francophones, et sa pleine intégration à la 
stratégie est indispensable pour répondre aux défis en ressources humaines. 
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En appui à cet objectif, nous recommandons également l’élaboration d’une stratégie pour 
la pratique sage-femme francophone, à court et à long terme, visant à assurer 
l’approvisionnement et la durabilité de la profession pour répondre directement aux 
besoins en santé de la clientèle. Cette stratégie devrait notamment inclure : 
 

• Le développement de parcours de recrutement et d’inscription francophones, tant 
domestiques qu’internationales ; 

• La mise en place d’infrastructures de formation francophone, tant en formation 
initiale qu’en développement professionnel, notamment à la lumière de l’annonce 
du 7 juillet concernant l’expansion de l’enseignement postsecondaire en français à 
l’Université de Sudbury. ; 

• L’attribution de ressources financières et humaines dédiées à la pratique sage-
femme francophone ; 

• La collecte de données et la réalisation de recherches portant sur les sages-femmes 
francophones ainsi que sur les personnes enceintes francophones, incluant les 
besoins en santé sexuelle, les écarts de services, les résultats en santé et les 
projections démographiques. 
 

Nous serions heureux de collaborer avec le gouvernement afin de contribuer à la réussite 
de ce projet et d'assurer un accès durable, sécuritaire et équitable aux services de santé 
pour les communautés francophones. 
 
Veuillez agréer, Madame le Ministre, l’expression de nos salutations distinguées. 
 
 
 
 
Kelly Dobbin 
Registraire et chef de la direction 
L’Ordre des Sages-Femmes de l’Ontario 
 
 
Copie à: 
L’honorable Caroline Mulroney, ministre des Affaires francophones  
L’honorable Nolan Quinn, ministre des Collèges et Universités, de l’Excellence en 
recherche et de la Sécurité  
  
 

 
 
 
 
 
 
 


